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La guerre
ses principes et son quotidien

LA GUERRE JUSTE de Jean-François Caron

À une époque qui prend goût à la guerre préventive et rend permanentes les mesures
d’exception qu’exige la guerre, il devient plus urgent que jamais d’analyser côte à côte
ce que sont aujourd’hui les principes et la quotidienneté des conflits armés. 

Pour vérifier, d’une part, si les guerres modernes peuvent, malgré leur démesure et
leurs tristes ingéniosités, ne pas déborder certaines limites et, d’autre part, si les
combats effectivement menés se déroulent sur la même planète que la théorie.

[...] la présence des armées
nationales sur les champs
de bataille n’est plus ce
qu’elle était et ces dernières
ont été graduellement
remplacées depuis la fin 
de la guerre froide par 
des firmes militaires et de
sécurité privées.
Jean-François Caron, La guerre juste,
p. 5.



Comme faire la guerre 
n’est pas une réalité
similaire à un emploi usuel,
il est normal que les
soldats puissent être en
service pendant de longues
périodes de temps. Cela
signifie qu’ils vont avoir
besoin de recourir à des
moyens qui peuvent
maintenir leur vigilance.
Par exemple, en Afghanistan,
le soldat en mission avait
en moyenne 4 heures de
sommeil par jour.
Jean-François Caron, La guerre juste,
p. 56.

... les nouvelles technologies, les armes robotisées en particulier, permettent aux États
qui détiennent un avantage technique écrasant sur l’adversaire de guerroyer sans verser
le sang national.


